
Voitures à vendre
Breecks et voitures de voyage neufs,

ainsi que plusieurs voitures de rencontre
en très bon état. S'adr. à Fritz Schwei-
zer, maréchal , Faubourg de l'Hôpital 46.

A la même adresse, se trouve le dé-
pôt de l'onguent Hevid de Paris,
pour l'entretien des pieds des chevaux.

A vendre de rencontre trois voitures,
soit un char à banc, un bi seck léger, à
4 places, une petite chaise. S'adresser à
Aug. Zimmermann, sellier , rue St-Ho-
noré, n° 16.

A vendre, à un prix modéré, une table
à coulisse pour 20 personnes, en noyer
poli , chez Ochsner, ébéniste, Sentier de
l'Ecluse 6.

ETABLISSEMENT A CÉDER
Pour cause de santé et de départ ,

on offre à remettre le plus vite possible,dans une des princi pales localités du
canton de Neuchâtel , la suite d'un

commerce de fer,
qoincaillerie et articles de ménage
existant depuis une cinquantaine d'an-
nées. — Vastes magasins, très bien amé-
nagés et admirablement situés. S'adres-
ser sous les initiales O. O. 73, à l'agencede publicité Haasenstein et Vogler,à Neuchâtel, (H-296-N)

650 On offre à vendre un beau pressoir
en fer, comme neuf, établi depuis 5 ans
et ayant très peu servi, avec lequel on
peut pressurer de 40 à 50 gerles de ven-
dange. S'adr. au bureau de cette feuille.

VENTES PAR VOIE D'ENCHERES
Samedi 29 septembre, on vendra par

enchères publiques environ 500 stères
bois de bûche et dazons, et 100 stères
écorces, à la ferme de M. Braillard , te-
nue par Christian Krâhenbuhl , au Petit-
Chaumout. Rendez-vous à la ferme à 10
heures du matin. Les mises se feront ar-
gent comptant.

Enchère le portion ilimeiiMe
Le jeudi 20 septembre 1883,

à 3 heures après midi, on vendra
Îar voie d'enchères publiques, en
'étude de A. Roulet, notaire, rue

Saint-Honoré n° 5, à Neuchâtel , deux
actions, soit parts de propriété
de un cinquantième chacune,
de l'immeuble du Cercle natio-
nal, situé rue de Flandres et Place
Purry, à Neuchâtel .

Ces actions seront vendues ensemble
ou séparément. Elles constituent un pla-
cement d'un rapport assuré.

Pour renseignements s'adresser en
la susdite Etude.

Domaine à vendre
à Chaumont.

A vendre à Chaumont, à dix minutes
de l'hôtel, un domaine comprenant mai-
son d'habitation et ferme, ainsi qu'en-
viron 50 poses de prés, pâturage et forêt.

S'adr. à S.-T. Porret, notaire, àNeuchâtel .

BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE - Septemb. 1883
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A vendre de gré à gré une belle pro-
priété sise à la Cité de l'Ouest, à Neu-
châtel, maison composée de 3 logements
avec balcons ; jardin d'agrément, vastes
dégagements. Buanderie, eau et gaz.
S'adr. à l'Etude de M. Roulet, notaire, à
Neuchâtel.

IMMEUBLES A VENDRE

A B O S S E M- H T 8 :

DÉTAIL _'„ Kg„ .»„ J
Sa feuille prise an bureau . . 7i— 4»— 2» -5

> par la poste . . . 8» 80 5»— -.80
Union postale 15.50 8.50 *.50

a par j  numéro» . 12.50 7»— I 3» 75
JL__ pris ani bureaux de poste, _ c. en sus.

Bareaui : Temple Neuf , 3

i S-O S C I S :

De 1 à 3 lig-.* . 0»50 Les avis mortuaires
. 4 à 7 ¦ . . 0.75 minimum . . . Si —
* 8 et p lus la ligne Ann. non-cantonal. 0> 19

ordin. ou son espace. 0» 10 répétition . . 0 _ Q
Répétition. . . . 0»07 S'adresser au bureau 0.50
An. tardive et lettre Adresses par écrit . 0< 10

noire , surcharge 0»05 Réclames . . . . 0.-Â

Imorimerie : Témoin Np .nf. 3

f t f t ï I TÏ Ï I Ï Ï 'f l - anciennes, vieille
pU l l f . _ _ LLI_ . k3 mesure, à5francs»e cent. S'adresser à l'Abbay e de Fon-
taine-André.

A-N-VONCES DE VENTE Bel-Air, 1 GENÈV E 1, Rhône

EXPOSITION PERMANENTE
IRRÉVOCABLEMENT

! Tirage des lots 9 octobre 18S3
«GO LOTS

1er lot, valeur : 1000 fr.
2m> » » 700 »
Le billet: 1 franc.

Envoi du prospectus gratis et
| billets contre timbres-poste ou par
I remboursement postal.

Ë On demande des dépositaires. |

CIGARES HAVANE
Importation réelle.

E. ISOZ, Evole 67, Neuchâtel.
Echantillons à disposition.

on peut se procurer dès maintenant, chez
C. Vuagneux, à Auvernier , du bon fro-
mage mi-gras, au prix de 60 centimes la
livre, par meules de 30 à 40 livres.

A l'occasion des vendanqes

imiii
A. SCHMID - LINIGER

rue de l'Hôpital 12.

Cboix considérable de chapeaux
de soie et de feutre, dernière nouveauté,
provenant des

meilleures fabriques.
Chapeaux et bonnets de fantaisie

pour enfants.
Casquettes et toques en soie et en

étoffe. Casquettes de livrée.
Tous les articles sur commande ainsi

que les réparations seront exécutés
soigneusement et au plus vite.

Prix très raisonnables.

SOIERIES , BONNETERIE , LINGERIE
GROS Se DÉ TAIL

OSCAR FÂVRE & CIE
5, P L A C E  D ' A R M E S, 5

Grands assortiments de Corsets, Tabliers, Foulards, Lainages,
Cravates et Nouveautés.

Nous liquidons aux prix de revient toutes les fournitures pour modes soit :
Velours noir coton , tramé coton et tout soie. Peluche couleur, satin

couleur et noir , Taffetas noir, Gaze Dona Maria, Tulle, Grenadine, ban-
des brodées, etc., etc.

Médaille à l'Exposition Médaille à l'Exposition
de Niirnberg 1882 de Vienne 1873

A M E R  B E R N H A R D I N E
EXCELLENTE

Liqueur stomachique aux herbes des Alpes.
_______ Sf F ' Tous ceux qui veulent éveiller et xwn-

^!_____ !_Pi _______ _ server l'appétit devraient faire usage de cette ex-
§•̂ ^^^^^^^^^^1 cellente liqueur , qui produit en outre une digestion
J_ __P"__l^ -&-gfeal -_ et ^

es se
"

es normales , ainsi qu'une formation na-

l_a__S_!(_^l_ ___ _ _-l U-P"* Elle règle les fonctions de J'estomac
Pli]__:"ln _r llB_ffP^ rr avec une Prom P^t u de surprenante , rend au corps
___B̂ if i_EB___l___i-S son bien-être et son air de fraîcheur et de santé. —»T_r Ts£M !~' _K__^S-fc> Les personnes souffrant d'hémorrhoïdes trouveront

un soulagement incontestable en prenant chaque jour quel ques petits verres n
de cette liqueur

WALLRAD 0TTMAR BERNHARD, Zurich.
Le véritable Amer Bernhardine se vend en bouteilles, àfr. 3»70 et fr. 2»10,

chez MM. Bauler, pharmacien, et Ad. Zimmermann , épicier, à Neuchâtel ;
Edouard Redard-Schmid, à Colombier ; P. Chapuis , pharmacien, à Boudry ;
Ch. Chapuis, pharmacien, aux Ponts ; Eugène Franel , pâtissier , à Travers ;
pharmacie Chopar d, à Couvet ; pharmacie Duvoisin , Verrières-Suisses ; phar-
macie Caselmann, à Fleurier.

Mm.maiij nmmMJ ^^^Hn ^mm ^^i^^ ŝ ^^m ^m **w M̂ ^a»^a^**mf aB^ÊWÊ *ÊmÊy ammmp ttMriB^ÊBa *™\umwmui\iwTcam * îmmKmt *^m n«_ i_ ____________

Médaille d'or, Paris 1878.

FARINE H. NESTLE
GR AND DIPLOME D'HONNEUR

^
oMi- i. ES 0 .

 ̂̂ |&ggp 
_,^

s -*»,,,

Marque de Fabri que

ALIMENT COMPLET POUR LES ENFANTS EN BAS-AGE
Supplée à l'insuffisance du lait maternel, facilite le sevrage, digestion fa-

cile et complète. —¦ Se vend dans toutes les bonnes pharmacies et drogueries.
Pour éviter les nombreuses contrefaçons, exiger sur cha-

que boîte la signature de l'INVENTETTJEt (H-l-Q)
Henri Nestlé, Vevey (Suisse).

L'onguent miraculeux des Aîlobroges
(composé à Turin en 1761 par J. Antoine, premier chirurgien

# -jsœa,-" % de la cour royale de Sardaigne), guérit infailliblement
:'' /^^l_M toutes ,es blessures , plaies , ulcères, teignes, humeurs froi-
-_§? __- ;_sl_ 'i ues > en 9e'ures> cors aux P^ds, en un mot toutes les maladies
F^^^t j ) de la peau.
ii_fi_w ' ^e* on 9uen t °°it se trouver dans toutes les familles.
' >S____c>1jB' Exiger sur la boîte la signature du seul concessionnaire
®) ___¦ __ Tv •* C. Gérondet, à Sierre (Valais), ainsi que sa marque de fabrique.

Prix de la boîte, 1 fr. 50.
Dépôt à Neuchâtel , M. Dardel , pharmacien ; à laChaux-de-Fonds , M. Gagnebin ,

pharmacien; à Bulle-Fribourg, M. Gavin.
Dépôt général chez M. Jules LèCoultre, à Genève, et pour le canton de Vaud,

M. Simond fils, droguiste, Lausanne. (H. 7164 X.)



PIA NO S
A vendre ou à louer quel ques pianos

usagés. Prix modérés. S'adresser chez
Mme Kurz , St-Honoré 5.

AVIS ADX ETRANGERS
606 De jeunes demoiselles étrangères ,

suivant les cours de l'école supérieure
ou faisant un séjour à Neuchâtel , trou-
veraient des chambres confortables et
une bonne pension dans une famille ho-
norable de la ville. S'adresser au bureau
d'avis.

A louer, pour le 1er octobre, une cham-
bre meublée, au soleil. S'adr. rue de l'In-
dustrie 8, plain-pied , à gauche.

A louer, pour le 1er octobre prochain ,
maison Zibetta, rue du Râteau, n° 6, un
petit logement au 4me étage, composé de
2 chambres, 1 cabinet, cuisine et galetas.

S'adresser pour le visiter au locataire
et pour les conditions à l'Etude Wavre.

De suite une belle chambre meublée^
pour un monsieur de bureau. S'adresser
Ecluse 17, au premier.

SAVON AU SOUFRE ET AU GOUDRON
de BEEGMANN

Plus efficace que le savon au goudron :
il fait disparaître les impuretés de la peau,
qu'il rend propre et blanche en peu de
temps. En dépôt à la pharmacie Jordan ,
à Neuchâtel. Prix : 75 cent, le morceau.

A vendre, faute d'emploi , deux anciens
pressoirs en bois, vis en fer. S'adresser
à F. Gisler, maître-menuisier, à Neuchâ-
tel.

A vendre un magnifi que chien de gar-
de, qui conviendrait surtout pour une
propriété isolée. S'adr. au jardinier , Clos-
Krnnhet , 2.

A vendre, à de bonnes conditions , une
pendule Louis XV, à répétition , grande
sonnerie, avec lanterne, et plusieurs
paires de canaris hollandais. S'adresser
à L'Eplattenier, huissier, St-Blaise.

5 chevaux , chars, calèches, voitures,
char de chasse, panières , tombereaux,
harnais, colliers, outils aratoires, etc., etc.,
à vendre de gré à gré. S'adresser au mou-
lin Rod , Serrières.

Pour cause de départ
à vendre de suite un piano, à très bas
prix , et à louer un beau logement. S'adr.
Faubourg des Parcs 3.

TJ TST E X I L E
FEUILLETON

par Louis COLLAS

A l'époque de ma fête , j e trouvai ma
chambre ornée de ces pervenches qui ,
pour nous autres Polonais, étaient com-
me une image effacée de la patrie. On
ne voulut pas me dire qui me les avait
envoyées, mais je ne doutai pas que ce
ne fussent les amis que j 'avais au som-
met de la hiérarchie russe.

Sous l'administration bienveillante du
général Apraxin, trop bienveillante aux
yeux de beaucoup de ses compatriotes,
le sort des exilés s'était singulièrement
adouci. Beaucoup d'entre nous, en de-
hors des travaux proportionnés à leurs
aptitudes, vivaient â Irkoutsk de la vie
commune, recevaient des invitations et
étaient en relations suivies avec la popu-
lation. J'étais le plus favorisé sous ce rap -
port, et si je n 'étais pas plus répandu , c'est
que je refusais beaucoup d'avances pour
ne pas aliéner ma liberté.

Un riche négociant , auquel j'avais
rendu des services en mettant ses livres
en règle et en apportant de l'ordre dans
ses affaires un peu embrouillées, m'in-
vita à un repas auquel la plupart des no-
tabilités de la ville étaient également con-
viées. Le général devait y assister : mais

des affaires urgentes l'en empêchèrent ;
j e n'y trouvai que Mme Apraxin et sa
fille.

La société d'Irkoutsk, il faut bien le
dire, ne brille ni par l'élégance ni par la
distinction des manières. On n'y connaî t
pas les jouissances intellectuelles, on ne
lit pas, les causeries y sont monotones,
sans saveur ; on y fait étalage de luxe,
mais d'un luxe de mauvais goût, grotes-
que. Si l'on y fait des dépenses fastueu-
ses, elles témoignent en même temps du
désir d'humilier ses voisins et de l'inintel-
ligence à faire usage de sa fortune. Les
préoccu pations se portent vers la vie
matérielle ; le bonheur de manger passe
avant tous les autres, et l'on ne dissimule
pas le plaisir que l'on trouve à table.

Le dîner était servi avec somptuosité,
mais de façon à arracher un cri d'hor-
reur à un cordon bleu français. C'étaient
des mets fort chers, mais mal préparés,
un service sans symétrie, des vins venus
de très loin et à grands frais, mais détes-
tables.

Je ne fus pas étonné de ces détails,
mais je remarquai avec surprise qu 'on
s'éloignait de moi ; on s'entretenait à
voix basse et on s'arrêtait brusquement
comme si l'on supposait que je pouvais
surprendre quelques mots de l'entretien :
je crus comprendre qu'il s'agissait de
nouvelles récentes. Je savais bien que
la défiance mutuelle est l'état ordinaire

du pays où fleurit l'espionnage, où une
parole imprudente peut coûter cher, où
la faveur de l'administration est enviée,
cherchée par les moyens les moins avoua-
bles, mais rien ne m'avait préparé à cette
espèce de quarantaine à laquelle j 'étais
soumis.

Fédora remarqua cet ostracisme qui
me plaçait dans une situation gênante ;
elle redoubla de prévenances et chercha
à me dédommager par des paroles déli-
cates, qu 'un cœur généreux comme le
sien sait si bien trouver.

Le dîner me parut long ; il touchait à
sa fin , et, parmi les convives, les uns,
plongés dans une sorte de recueillement,
digéraient les aliments qu 'ils avaient ab-
sorbés avec cette vaillance dont sont sus-
ceptibles les estomacs sibériens, les au-
tres échauffés par de copieuses libations,
élevaient la voix et riaient aux éclats.
Fédora se leva et m'entraîna dans un
coin; elle me montra du doigt la table
que nous venions de quitter, et son re-
gard semblait me dire: « Quelle aimable
société ! ¦»

Fédora mit la conversation sur les su-
jets qu'elle supposait m'être agréables,
mais, comme autour de nous les voix
devenaient de plus en plus bruyantes,
elle ne put réprimer un geste d'impatien-
ce, ouvrit un mauvais piano qui se trou-
vait sous sa main jet exécuta un air po-
lonais.

C'était une taquinerie à l'adresse des
convives dont la pusillanimité ne pou-
vait manquer de prendre ombrage de
cette manifestation quasi-séditieuse; mais
elle ne s'attendait pas à l'effet qu'elle
produisit. Les convives se levèrent com-
me par soubresaut, et leur figure trahit
une épouvante comique. L'évocation d'un
spectre n'aurait pas provoqué une émo-
tion plus vive. La maîtresse de la maison
s'approcha de la jeune fille qui continuait
à frapper les touches de l'instrument,
sans paraître remarquer ce coup de
théâtre.

— Fédora, lui dit-elle, comment pou-
vez-vous jouer cet air en un pareil mo-
ment? Ne savez-vous pas que la Polo-
gne est en insurrection?

Fédora se tut et jeta sur moi un regard
douloureux.

— Oui, reprit un convive, ces gens-là
viennent encore de se révolter ; ils ne
seront contents que lorsqu'on aura ex-
terminé le dernier d'entre eux.

— Heureusement ce ne sera pas long-
dit un autre.

Chacun enchérit dans cette manifesta-
tion des sentiments antipolonais pour
dégager sa responsabilité du scandale
qui venait de se produire.

J'étais altéré, car rien ne m'avait pré-
paré à cette nouvelle. Les souvenirs de
mon pays s'étaient, non effacés , mais
amortis dans mon esprit. Us se réveil-

Vin et matériel de cave
A VENDRE

A vendre, par quantité d'au moins 200
litres, les vins blanc et rouge provenant
des caves de feu Christian Messerly.

De plus, quel ques centaines de bou-
teilles vides et des vases en bon état.

S'adresser soit à la boulangerie Mes-
serly, rue des Epancheurs, à Neuchâtel,
soit à Jean Hug, restaurateur, à St-Blaise.

REGIONAL DU VAL-DE-TRAVERS
Il vient de paraître

LE

Grande valse brillante,
pour le piano.

IPetr 1? .- T. MOLL
Opus 52. —Prix : 1 fr. 50.

En vente dans les magasins de musi-
que Sœurs Lehmann et Mlle Gallot, et
dans la librairie générale de M. Sandoz.

A vendre un cheval, bon trotteur,
ayant appartenu au docteur Schserer.
S'adresser à Charles Egli, à Fontaines.

ATTENT ON
MM. les amateurs d'oignons à fleurs

sont informés qu 'ils peuvent se procurer
dès maintenant, chez

F. HOCH, place des Halles 13,
comme les années précédentes, un grand
et beau choix d'oignons de jacinthes de
Hollande, tulipes, crocus, narcisses, ané-
mones, renoncules, etc., pour vases et
pleine terre.

NB. Le catalogue sera envoyé franco
et gratis sur demande.

Chimiquement pur. Contre les affections des organes de la respiration fr . . «40
Au fer. Contre la chlorose., l'anémie et la faiblesse générale » _'«50
A l'iodure de fer. Contre la scrophulose , les dartres et la syphilis » 1 «50
A laquinine. Contre les affections nerveuses , l'asthme et la coqueluche » i u90
Vermifuge. Remède trôs-eflicace-, estimé pour les enfants » I «60
Au phosphate de chaux. Contre les affections rachitiques , scrofuleuses, tuber-

culeuses , nourriture des enfants » .»50
D'après ïiiebig, meilleur équivalent du lait maternel » I»50
Sucre et bonbons de Malt , très-recherchés contre les affections catarrhales.

Ce sont les seuls produits de Malt , qui aient obtenu une Médaille à Brème en 1874.
Dans toutes les pharmacies et à la droguerie de M. DARDEL à Neuchâtel ; chez MM.

CHAPUIS , au. Pont» ; CHAPUIS , à Boudry ; ANDREAE , à Fleurier , et docteur KOCH ,
pharm., à Couvet ; Zintg rafI, à St-Blaise.

I miffl ££._££. mmm
5o calmes à l'instant, guéris par les * Guérison immédiate par les PI_U_J_aCC TUBES LEVASSEDK,boîte, 3 tr. Phar- ANTI-NÉVRALGIQUES du D' Crouler,

• «acte. 13, rue de la Monnaie, Paris. Bt,3'.Part«,Phi«_«_sse_r,23,r._o__a_.e-
_* A Genève, Burkel frères , et dans toutes les bonnes pharmacies.

r̂ Ê k MALADIES CONTAGIEUSES!
J ,j Pv]_y--_-____. Maladies de la Peau, •3 __ ^L_nl _ il _5  ̂Dartres, Vices du Sang, Glandes, etc., guéris par les I
|IMP-&«MB _O™B1 BISCUITS DéPURATIFS ë
î __rf___-T_-^s-l| du Dr OLLIVIER l
I __ _V _^ B B_ _ r*__r aeu*s approuvés par l'Académie de Médecine de Paris, autorisés E

}

* '_\|J-""**J/»r par le Gouvernement après auatre années d'expériences publiques, f,*»̂ T DE ^^JT Seuls admis dans les Hôpitaux. Guérison certaine par ce puissant r
^^_f _.RX -_.̂ r Dépuratif des Ulcères, Ecoulements , Affections rebelles et anciennes, w""^^îi t̂f^ Accidents consécutifs de la Bouche et de la Gorge , etc. »

jj _ _ _r,000 FRANCS r»3EI EÉCOlViCPEI-'SE I
3 Aucune autre Méthode ne possède ces avantages de supériorité. — Traitement ag réable , rapide , inoltensif et sans rechute E
t 62, r. do Rivoli, Paris. — CONSUI .TATIO.NS DE MIDI A 6 HE .TRB- ET PAR CORRESPONDANCE (

A Neuchâtel , chez __ . Matthey, pharmacien.

Ls GUYOT, Terreaux 7.
Spécialité de véritables pâtes alimen-

taires d'Italie.
Saucissons de Boulogne de première

qualité.
Vermouth au quinquina pour malades,

au détail , à emporter.

A vendre , chez P. Barrelet-Leuba, à
Colombier , deux machines à écraser le
raisin.

A vendre une quantité de meubles
antiques et modernes, qu 'on céderait à
bas prix, faute de place. Corcelles, n° 50.

PRODUITS i'ITILlI

CAILLES
ROIS DE CAILLE

BÉCASSINES
arrivages frais tous les jours au magasin

de comestibles
Charles SEINET

rue des Epancheurs 8.

PETIT GIBIER

644 On désirerait acheter quelques li-
vres de cormes. S'adresser au bureau
de la feuille d'avis.

ON DEMANDE A ACHETER

Pour Noël , un appartement de trois
pièces, cuisine et dépendances. S'adres-
ser rue des Moulins 32, 3me étage.

A louer de suite une chambre indépen-
dante, meublée ou non. S'adresser rue
des Poteaux 7, plain-pied.

Jolie chambre à louer, au soleil levant
et pouvant se chauffer. Rue du Seyon 36,
2e étage, à gauche.

On cherche à remettre à des mes-
sieurs très propres, 3 ou 4 belles cham-
bres exposées au soleil. Vue magnifi que.
S'adresser à l'agence Schweizer et
Marty, cour de la Balance, n° 26, au
plain-pied.

A louer, pour Noël ou plus tôt si on le
désire, un joli logement de 5 chambres
et dépendances, au second étage, situé
au centre de la ville. S'adresser au ma-
gasin H. Villinger, rue de l'Hôpital.

A remettre de suite une chambre à feu
non meublée, au 1er étage. S'adresser
rue des Moulins 29, au magasin.

A louer une belle chambre avec la pen-sion. Rue des Epancheu rs 5.
A louer, à un monsieur rangé, une jolie

chambre meublée. S'adr. rue J.-J. Lalle-
mand 9, au 2me.

Une belle chambre meublée, exposéeau soleil. Faubourg de l'Hôpital 42, aupremier.
Pour de suite, une chambre meublée

indépendante. Rue du Concert 6, 2° étao-e'.
Place pour un coucheur. S'adresser à

Kuffer, maître cordonnier, rue du Bassin.
Pour le 1er octobre7uïTlôgenient d'une

chambre, cabinet, cuisine et galetas. S'a-
dresser rue du Seyon 16, 4° étaçe.

A louer un petit appartement de deuxchambres et un cabinet, cuisine et dépen-
dances ordinaires. Entrée 1er octobre.
S'adresser à J. Bertran d, Comba-Borel ."

Même adresse, à vendre un calorifère
avec revêtement en catelles réfractaires.
Cette pièce, qui a très peu servi, convien-
drait à un magasin et serait cédée à bas
prix.

Pour Noël, un logement composé de
trois chambres, avec jardin . Faubourg
des Parcs 37.

A louer pour Noël , rue du Concert,
vis-à-vis l'Hôtel-de-Ville (ancien Pla-
card; : les quatre magasins et entresols
du bâtiment sud, trois logements de cinq
pièces et cuisine dans le bâtiment nord ,trois dits de trois grandes pièces et cui-
sine dans le pavillon central , trois dits
de quatre pièces et cuisine dans le bâti-
ment sud, le tout avec les dépendances
d'usage.

L'aménagement des magasins et entre-
sols peut être fait au gré des amateurs.

S'adr. à M. Ant. Hotz, ingénieur, rue
St-Honoré 2. '

607 A remettre, dans un village à une
lieue de Neuchâtel, un logement de trois
chambres et dépendances 5 il convien-
drait bien à des personnes de la classe
ouvrière, et on le céderait à bon compte ,
mais de préférence à un petit ménage
tranquille. S'adresser au bureau d'avis.

A LOUER

raoooooooooocy
/\ A vendre un établi de menui- i\
3\ sier, presque neuf, une partie de ^\
Vf bois de travail , du placage et JX
W des outils. S'adr. au concierge W
w de la Caisse d'Epargne. w



DEUX VOLONTAIRES
cherchent des places. Ecrire offres et
conditions au bureau du journal sous
chiffre J. M., 610.

Tir iédéral de Lugano
Les tireurs de Neuchâtel-Ville et Ser-

rières , qui ont obtenu des prix au tir fé-
déral de Lugano, peuvent les réclamer au
bureau de H.-L. Vouga, notaire , prési-
dent de la Société cantonale de tir.

Dans un pensionnat de la Prusse rhé-
nane, très recommandable, on recevrait
encore quelques jeunes filles. Pour ren-
seignements, s'adresser à M"" Eberhard-
Dardel , rue de l'Industrie 6.

648 Une dame seule, bien recomman-
dée, recevrait quelques jeunes filles fré-
quentant le collège ou l'Ecole normale.
Bonne pension à prix modéré ; soins ma-
ternels. S'adresser au bureau d'avis.

DIMANCHE 23 SEPTEMBEE

DANSE PUBLIQUE
à l'hôtel de la Côte., à Auvernier

Le tenancier.

Leçons de piano
M. Fk Rousselot à Treytel (Bevaix).

_A_."VIS
On demande un jeune homme de 15 à

16 ans, pour travailler dans un bureau
d'administration ; il devrait entrer de
suite et recevrait, suivant ses aptitudes,
un petit traitement dès le premier jou r .
On exige des recommandations sérieuses.
Déposer les offres aux initiales C. C,
poste restante, Neuchâtel.

ATELIER DE TOURNEUR
Ferd. BECK, Faubourg de l'Hôpital 5.

Tournage en bois, corne, métal, etc.
Réparations de pipes, porte-cigares,

cannes, parapluies, billes de billard. —
Fabrication de cannes en chêne noir pro-
venant d'habitations lacustres, solides et
à bon marché.

On recevrait encore quelques jeunes
filles pour des leçons d'ouvrages. S'adr.
rue du Râteau 6, au 2me.

On cherche une pension dans une fa-
mille chrétienne, pour une jeune fille al-
lemande de bonne famille. On préférerait
un échange avec une autre jeune fille qui
pourrait suivre les bonnes écoles d'une-
ville allemande ainsi qu'une des pre-
mières écoles d'ouvrage. Adresser les of-
fres détaillées jusqu'au 1er octobre, sous
chiffre B. 1842, poste restante, Neuchâ-
tel. 

Trois remonteurs trouveraient du tra-
vail chez Ch.-Gustave Dubois, à Cor-
mondrèche.

Société de la Croix blanche
Mardi 18 septembre à 8 heures du

soir , Réunion publique pour hommes,
au local, rue du Pommier 8.

laient sous une forme terrible. Je redou-
tais de nouveaux malheurs pour mes
compatriotes, j 'en redoutais aussi poui
moi ; j e pressentais un changement dans
ma situation.

Fédora était désolée.
— Pardonnez-moi, dit-elle, j e l'igno-

rais. Ah! ne m'en veuillez pas.
Elle fit signe à sa mère et toutes les

deux m'entraînèrent dehors.
Leur affection , si ingénieuse qu'elle

fût , ne pouvait adoucir la douleur à la-
quelle j 'étais en proie, je me hâtai de
les quitter , j 'avais besoin d'être seul ; j e
passai une nuit affreuse; les images les
plus terribles se présentaient à moi, et
je répétai dans l'angoisse de mon déses-
poir:

— Mon Dieu! sauvez la Pologne, sau-
vez mes amis.

x. — L'INSURRECTION .
La nouvelle qui venait de se répandre

se rapportait à des événements déjà
anciens. Au mois d'avril 1861 avaient
eu lieu les massacres de Varsovie; les
troupes russes avaient tiré sur la foule
qui, sans armes, avait essuyé le feu de
la mousqueterie. Les arrestations, les
abus les plus révoltants de la brutalité,
les outrages aux souvenirs les plus vé-
nérés, la profanation des églises, tout
avait été mis en œuvre, comme si l'on
avait voulu pousser à bout la patience
des Polonais. Le sang avait déjà abon-

damment coulé , lorsqu 'au commence-
ment de 1863, l'explosion, depuis long-
temps prévue, éclata à l'occasion du re-
crutement de l'armée; les engagements
se multiplièrent et l'insurrection enve-
loppa tout le royaume de Pologne.

Je compris alors pourquoi depuis quel-
que temps, mes rapports avec le général
étaient plus rares, pourquoi il me parais-
sait plus triste. Il prévoyait que cette
guerre n'aboutirait qu 'à une stérile effu-
sion de sang, à un redoublement de ri-
gueur contre la population opprimée. Je
ne me faisais pas illusion non plus ; les
Polonais pouvaient émouvoir les cœurs
par les élans d'un courage chevaleres-
que; mais ils devaient être écrasés par
la supériorité du nombre; affaiblis par
leurs divisions, par la jalousie des pay-
sans contre les nobles, abandonnés par
l'Europe, que pouvaient-ils, sans chefs
entourés d'un glorieux prestige, sans or-
ganisation , sans forteresse, presque sans
armes ? Que pouvaient les Faucheurs de
la mort contre des nuées de soldats exer-
cés, abondamment pourvus de tous les
éléments de destruction?

J'étais en proie à une profonde dou-
leur; j e maudissais mon éloignement qui
m'avait empêché de travailler à prévenir
ces calamités ou d'en prendre ma part.
Ces jours furent pour moi d'une tristesse
inexprimable. Je me consumais seul dans
les angoisses de l'attente. Je savais que
le dévouement de mes excellents amis

tacle de toutes les atrocités que peut dé-
chaîner la guerre. Ceux que j 'aimais m'ap-
paraissaient noyés dans leur sang ou
plongés dans les cachots, ou bien je les
voyais arriver vers moi et je me rappe-
lais l'adieu mélancolique que les exilés
adressaient à ceux qu 'ils laissaient sur
la terre natale : A ne plus nous revoir !
Si je les revoyais, c'est que le malheur
les avait frappés sans espoir. Au milieu
de ces visions sinistres, une douce et gra-
cieuse image venait me rappeler que le
ciel ne m'avait pas laissé sans consola-
tion; j 'entendais une voix amie qui me
disait: « Pourquoi vous comp laire dans
l'amertume de votre douleur solitaire ?
Oubliez-vous que des cœurs dévoués ré-
clament leur part de vos souffrances ? i>
Mais je me faisais un devoir de les gar-
der pour moi seul.

(A suivre.)

<r t̂__«^«»«̂

était toujours le même, et qu'ils auraient
été indignés si on les avait crus capables
de subordonner leurs sentiments aux cal-
culs de la prudence, mais il ne m'appar-
tenait pas de les compromettre dans ces
temps difficiles, ni d'offrir à mes compa-
triotes le spectacle de consolations que
j 'aurais cherchées parmi nos adversaires.

D'horribles cauchemars troublaient
mon sommeil ; des scènes de carnage et
de ruine s'offraient à mes regards; les
lueurs de l'incendie éclairaient le spec-

Comptable
Un comptable expérimenté désire trou-

ver un emploi pour courant de septem-
bre ; il se chargerait aussi d'écritures di-
verses, soit à domicile, soit chez lui. Dis-
crétion absolue et prétentions modestes.
Ecrire aux initiales P. O. au bureau du
journal. 535

Demande de place
Une fille d'une honnête fa-

mille, âgée d'environ 16 ans, désire,
pour se perfectionner dans la langue
française, une place dans la Suisse
romande, de préférence .dans un hôtel,
ou pour aider dans le ménage d'une
honorable famille. On ne donne pas de
gage et on n'en demande pas. S'adresser
sous H. 3135 Z., à l'agence de publicité
Haasenstein et Vogler, Zurich.

Une jeune femme se recommande pour
des journées, ménages à faire, domesti-
ques à remplacer, etc. S'adr. à M. Stem,
épicier , rue de l'Hôpital, et à la boulan-
gerie Messerly.

Une fille âgée de 20 ans, parlant les
deux langues et sachant faire un bon or-
dinaire, aimerait se placer de suite. S'a-
dresser au bureau de la feuille. 651

A placer de suite : sommelières, cuisi-
nières et filles de chambre ; chez Mmo

Staub, Ecluse 26, Neuchâtel.
Une jeune fille bien recommandée dé-

sire se placer comme bonne ou femme de
chambre. S'adresser à Mme Martin , tapis-
sier, Ecluse 31.

PLACES OFFERTES OU DEMANDÉES
TT^ ~ jeune fille de la Suisse fran-
UI1 _/ çaise, ayant séjourné cinq ans
en Allemagne, désire trouver une place
de bonne supérieure. Elle peut en-
seigner les premiers principes de l'alle-
mand et du français, ayant étudié d'après
la méthodeFrœbel. Références : M. Sou-
lier, pasteur à Vufflens-la-Ville, et Mme
Henriod de Gélieu, à Colombier. Adres-
ser les offres à Mlle Croisier , à Mex, près
Bussigny.

Une jeune fille de bonne famille, par-
lant le français et le bon allemand , dé-
sire se placer pour donner des leçons à
de jeunes enfants et se rendre utile dans
le ménage ; elle pourrait surveiller les
exercices de piano. S'adresser à Mme
Huber , à Corcelles.

AVIS
Une dame russe sans famille cher-

che pour le 1er octobre, pour quelque
temps, une pension dans une bonne
maison bourgeoise à Neuchâtel ou les
environs, chez des personnes honnêtes et
d'âge raisonnable, où elle aurait l'occa-
sion d'apprendre le français. Adresser
les offres de suite, avec prix, à MM.
Haasenstein et Vogler, à Zurich,
sous H. 3109 c. Z.

On demande
pour une jeune fille, une place dans un
auberge respectable où elle pourrait, tout
en faisant le service, apprendre la lan-
gue. Elle ne regarderait pas à être rétri-
buée mais à trouver un bon traitement.
Entrée au commencement de novembre.
Ecrire sous les initiales H. 3024 c. Z., à
l'agence de publicité Haasenstein et Vo-
gler, à Zurich.

On offre à louer , au Tertre, n° 4, pro-
priété Borel , un appartement composé de
4 pièces, cuisine et dépendances, j ouis-
sant d'une vue magnifi que. S'adresseï
au rez-de-chaussée. 

A remettre de suite ou pour Noël pro-
chain, un appartement de 7 pièces et dé-
pendances, Evole n" 17, 3me étage. S'a-
dresser à M. Borel-Courvoisier, rue du
Musée, Neuchâtel.

A louer de suite , Ecluse 24, uu appar-
tement de 4 pièces et dépendances. Ex-
position au midi. S'adr. Etude Guyot ,
notaire, Place du Marché.

Chambre meublée pour un monsieur.
Rue du Seyon 38, au second.

A louer, Ecluse 39, 2 logements remis
à neuf, au 1er étage, et une grande cave
pour atelier ou entrep ôt. S'adr. à Henri
Bonhôte, Neubourg 23.

A louer de suite, dans le chalet Ecluse,
n° 30, un logement de 4 chambres , cui-
sine et dépendances. S'adresser à Léon
Rieser, même maison.

Pour Noël , un beau logement au soleil,
5 pièces, petit jardin. Industrie 20.

A remettre un peti t logement avec
jouissance d'une terrasse; eau à la cui-
sine. S'adresser Bureau de la Grande
Brasserie.

Jolie chambre à deux lits, pour mes-
sieurs. S'adr. au bureau d'avis.

Pour un monsieur, chambre meublée,
«hauffée et au soleil levant. Rue de l'Hô-
pital 2, au 3e. 

A louer pour Noël , un logement de 4
pièces, cuisine avec eau et dépendances ;
plus deux magasins avec dégagement.
S'adr. à M. Paul L'E plattenier, Ecluse 25.

A louer une jol ie chambre meublée.
S'adresser à M. Henri Matthey, rue de
l'Hôpital 15.

A louer de suite une chambre meublée,
indépendante ; 10 fr. par mois. S'adr.
rue du Bassin n° 3, au magasin.

A louer une chambre meublée, indé-
pendante, se chauffant. Evole 3, au 1er.

A i  ni ICQ plusieurs logements
LUUtn en ville, pour de suite et

pour Noël prochain. S'adresser à J.-
Albert Ducommun, agent d'affaires , rue
du Musée 4, Neuchâtel.

Deux dames désirent trouver poui
Noël, en ville ou près de la ville, un pe-
tit logement confortable. Adresser les of-
fres sous A. B.,poste restante Neuchâtel.

Ou demande à louer, pour le 24 sep-
tembre, une chambre non meu-
blée. S'adresser au magasin d'épicerie
Stampfli-Rôthlisberger, rue du Seyon.

On demande à louer en ville, un local
pouvant servir de bureau — Même
adresse, on demande à acheter d'occa-
sion un pupitre double de 2 à 4 places,
ainsi qu 'une presse à copier. Prière d'a-
dresser les offres , poste restante Neuchâ-
tel , sous chiffres C. R. 58.

646 On demande à louer, de suite ou
pour le 1er octobre, une grande chambre
meublée simplement , pour un monsieur
tranquille. On aimerait uue chambre
bien éclairée, indépendante ou d'un accès
facile. Déposer les offres sous chiffre
J. B., au bureau d'avis.

627 On cherche à Neuchâtel un loge-
ment convenable pour l'installation d'un
petit pensionnat de jeunes gens. Le bu-
reau de la feuille indiquera.

On demande à louer ou à acheter, à
Neuchâtel ou dans ses environs, une con-
fortable petite maison avec jardin. Adres-
ser les offres par écrit à Mlle Montandon,
Trois-Portes 14, Neuchâtel.

ON DEMANDE A LOUER

647 On demande pour de suite une
domestique parlant français , sachant
faire une cuisine soignée et tous les tra-
vaux du ménage. S'adresser au bureau
d'avis.

649 Une jeune fille intelligente, sachant
coudre et repasser, trouverait une place
de bonne. S'adresser au bureau d'avis.

On demande pour aider dans le mé-
nage, une fille parlant les deux langues
et bien recommandée. S'adresser à M.
Buffet, à Marin.

On demande un domestique de toute
moralité et sachant bien traire. S'adr. à
Georges Miéville aux Prés d'Areuse.

On demande pour Bâle, pour le mois
d'octobre, une bonne d'entants de la
Suisse française , religion protestante,
consciencieuse et aimant les enfants . S'a-
dresser à S. S. case 1442, à Bâle, et indi-
quer des références. (H-3473-Q)

On demande, pour entrer de suite, un
j eune homme fort et robuste, comme ap-
prenti jardinier. S'adresser à Ed. Dubois-
Favre, j ardinier, à Colombier.

CONDITIONS OFFERTES

Une jeune fille parlant les deux lan-
gues désire trouver au 1er octobre une
place comme aide dans un ménage, bonne
d'enfant ou femme de chambre. S'adres-
ser à Mme Kung, rue des Moulins 27.

Une fille âgée de 20 ans voudrait trou-
ver à se placer dès le 1er octobre comme
cuisinière ou pour faire tout le ménage.
S'adresser à Mme Lardy, à Monruz.

OFFRES DE SERVICES

un magasin dans une des principales
rues de Neuchâtel. S'adresser à J.-Albert
Ducommun , agent d'affaires , rue du
Musée 4, Neuchâtel.

A louer de suite un petit logement de
trois pièces, avec les dépendances néces-
saires. S'adresser à M. Haldenwang, à la
Boine.

A louer, pour le 24 septembre, un lo-
gement de 3 pièces et dépendances ; belle
vue. Prix: fr. 360. S'adr. à H. Margot,
entrepreneur, Faub. des Parcs 31 bis.

h LOUER

Une jeune fille de la Suisse française
trouverait une place comme apprentie
chez une des meilleures tailleuses de la
ville de Lucerne. Elle pourrait en même
temps très bien apprendre la langue alle-
mande. Conditions très favorables. S'adr.
à J. Lauber, rue du Rocher 18.

APPRENTISSAGES

Les personnes qui ont des ré-
clamations à faire à Mme veuve
Méroz, hôtel du Vignoble, à Pe-
seux, sont priées de les lui
adresser d'ici au 20 courant.

AVIS DIVERS
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Saune Cantonale tocMteloise

EN LIQUIDATION
Le service du retrait des Bil-

lets de Banque et du rembour-
sement des dépôts continuera
rue du Môle, n° 2. — S'adresser
au guichet spécial.

un eeiKiGiiii
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Les cours de comptabilité , de fran-
çais, d'allemand , d'anglais et d'italien ,
recommenceront prochainement.

Les jeunes gens ne faisant pas encore
partie de la Société, qui désirent profiter
de ces cours, sont priés de se faire rece-
voir membres actifs.

Les cours sont absolument gratuits
pour les membres de la Société.

Adresser les demandes d'entrée ou de
renseignements au président de la So-
ciété. M. Henri Thiébau d, librairie A.-G.
Berthoud , Neuchâtel.

Une bonne famille d'Aarau désire pla-
cer un de ses fils , âgé de 15 ans, dans
une famille de la Suisse française, en
échange d'un garçon du même âge.

S'adresser à M. Heller , membre du tri-
bunal du district d'Aarau , ou à M. Hàssig,
boulanger, à Aarau. ' (H. 3431 Q.)

«OMMMIliN
Le soussigné est toujours au service de

son honorable clientèle, de MM. les archi-
tectes et du public en général.

Bien assorti en poêles, cheminées,
principalement en calorifères. Ouvrage
prompt et soigné. — Jaques BONARDI,
fumiste, magasin rue du Tertre.

Pour les commissions, s'adresser rue
des Fausses-Brayes 1.

FRANCE. — Le Conseil des ministres
s'est réuni dans la matinée de vendredi.
M. Challemel-Lacour a exposé l'état des
négociations avec la Chine. Ces négocia-
tions sont en bonne voie. Le conseil est
unanime sur la nécessité d'envoyer des
renforts, comme sur la ligne politique
à suivre; cette ligne est conçue dans un
esprit conciliant.

— M. Challemel-Lacour est parti en
congé. L'Off iciel publie un décret char-
geant M. Jules Ferry de l'intérim du mi-
nistère des affaires étrangères.

— Le ministre de la marine a reçu un
télégramme confirmant que cinq compa-
gnies françaises avec le concours des Pa-
villons-Jaunes et trois compagnies anna-
mites ont pris le 1er septembre la posi-
tion fortifiée de Day, et qu 'ils ont établi,
le 3 septembre, un poste fortifié à Pellan .

Le général Bouët est rentré à Hanoï,
laissant trois cents hommes pour garder
les positions conquises.

— Le jugement du tribunal de com-
merce dans l'affaire de l'Union générale
annule les trois dernières émissions aug-
mentant le capital ; condamne les admi-
nistrateurs à payer vingt millions et les
commissaires quinze cent mille francs ;
rejette l'amendement du syndic de la
faillite tendant à l'annulation de la So-
ciété.

— Cinq cents cochers de voitures de
place ou d'omnibus se sont mis en grève
samedi matin à Marseille.

ALLEMAGNE. — Des avis de Gas-
tein annoncent, contrairement à la nou-
velle donnée par le Morning-Post, que la
convalescence du prince de Bismarck
fait des progrès satisfaisants. Le docteur
Shuck, médecin du prince, n'est d'ail-
leurs nullement parti pour Gastein, mais
pour Lobenstein.

— Le général Catargi vient de remet-
tre au prince de Bismarck, de la part du
roi Milan , de Serbie, les insignes de l'or-
dre de l'Âigle-Blauc, et il a eu, à cette
occasion, une entrevue de deux heures
de durée avec le chancelier.

— Le phylloxéra commence à exercer
de sérieux ravages dans les vignobles du
Rhin , surtout du côté de Bonn. Six foyers
nouveaux ont été découverts dans le cou-
rant de cet été, et, partout où le funeste
insecte est apparu , les vignes sont tota-
lement perdues.

AUTRICHE-HONGRIE. — Les nou-
velles de la Croatie sont de plus en plus
rassurantes. Depuis trois jours l'ordre
n'a été troublé nulle part. On a fait plu-
sieurs arrestations et l'enquête judiciaire
suit son cours.

— Le roi Milan de Serbie vient d'être
nommé chef du 37e régiment d'infanterie
autrichien et le prince Alexandre de Bul-
garie colonel du 5° régiment de dragons.

ESPAGNE. — Le cabinet a refusé
d'accepter la démission de M. Fernan-
Nunez , ambassadeur d'Espagne à Paris,
et lui a renouvelé l'assurance de sa con-
fiance ; il a accepté en revanche la dé-
mission de M. de Rutte , secrétaire de la
présidence du conseil, auteur de l'article
du journal qui avait occasionné la démis-
sion du duc de Fernan-Nunez.

NOUVELLES SUISSES
— Le Conseil fédéral a désigné M.

Hebbel, de Saint-Gall, lieut. -colonel d'ar-
tillerie, et M. Fierz, de Zurich, capitaine
d'artillerie, pour assister aux grandes
manœuvres qui seront exécutées aux en-
virons de Hombourg par le 11" corps de
l'armée allemande. Ces manœuvres au-
ront lieu du 20 au 27 septembre ; 58 '/_
bataillons d'infanterie, 53 escadrons de
cavalerie, 37 batteries et un bataillon de
pionniers y prendront part.

— Le Conseil fédéral a nommé M. G.
Sillimann fils , consul suisse à Bordeaux,
en remp lacement de M. Charles Silli-
mann père, décédé.

— La statue l'Helvetia, du scul pteur
Vêla, a été acquise par le Conseil fédéral
au prix coûtant et non pas gratuitement
comme cela a été annoncé. Le choix de
son emplacement définiti f n'est pas en-
core fait.

— Si l'on compare la consommation
d'alcool de la Suisse avec celle des au-
tres Etats, on trouve que cette consom-
mation s'élève en France à trois litres,

en Autriche, à quatre litres et en Suisse
à sept et demi litres par tête de popu-
lation.

BERNE . — Le congrès littéraire a ter-
miné jeudi après midi ses travaux . Le
projet de convention élaboré par la con-
férence a été transmis au Conseil fédé-
ral, qui va provoquer une conférence di-
plomatique dans laquelle ce projet ser-
vira de base pour le règlement d'une
union internationale de la propriété litté-
raire et artistique.

— La semaine dernière, dans un champ
près de Saignelégier, deux jeunes gens
s'avisèrent d'exciter deux gros chiens
l'un contre l'autre pour avoir le singulier
plaisir de les voir se battre. Un des jeu-
nes gens ayant voulu séparer les deux
animaux au plus fort de leur rage, fut
mordu si cruellement au bras que l'am-
putation a été nécessaire.

APPE NZELL (Rh.-Ex.) — La belladone
a fait deux nouvelles victimes. Deux en-
fants qui jouaient dans la forêt , attirés
par les belles et appétissantes cerises, en
mangèrent. Pendant la nuit , survinrent
d'affreuses coliques; un des enfants mou-
rut le lendemain matin, l'autre vers midi.
Deux autres enfants qui avaient goûté de
la belladone tombèrent gravement mala-
des. Cependant, aujourd'hui , ils sont hors
de danger.

NEUCHATEL
— L'exposition cantonale d'agriculture

aura lieu au Locle les 29 et 30 septem-
bre. Le bétail sera parqué sur la place
de l'Hôtel des Postes, tandis que les pro-
duits agricoles et les outils seront distri-
bués dans les différentes salles du col-
lège du Bas.

La loterie qui , comme d'habitude se
tire à cette occasion, comprend 12,000
billets d'un franc, pour lesquel s il a été
acheté 392 lots d'une valeur totale de
10,352 francs. Les lots qui ne seront pas
réclamés le jour de l'exposition seront
déposés : les gros lots chez M. Louis Ge-
noux, au Locle, et les petits lots chez le
secrétaire-caissier de la Société, M. A.
Gauchat, à Neuchâtel. — Les lots qui
n'auront pas été réclamés au 30 octobre
prochain ne pourront plus être réclamés
et demeureront la propriété de la Société-

— La commission intercantonale de
surveillance pour la pêche dans le lac
de Neuchâtel, s'est réunie au château de
Neuchâtel. Elle a décidé d'assimiler dans
les trois cantons riverains la pêche à la
ligne traînante dans le lac de Neuchâtel,
à la pêche aux petits filets et de lui faire
payer le permis de 2me classe. En outre,,
la pêche à la ligne traînante sera doré-
navant interdite le dimanche et les jours
de fêtes religieuses.

— Il résulte des observations faites à
l'Observatoire de Neuchâtel et à Chau-
mont, que le mois d'août a été le plus
beau et le plus chaud de l'année. Le ciel
a été presque toujours clair, il n'a eu que
deux véritables jou rs de pluie. A Neu-
châtel, la température mo3r enne du mois
a été de 17°75, c'est-à-dire exactement
la valeur normale; à Chaumont, la moyen -
ne observée du mois (14°20) dépasse la
valeur normale de 0°,56. La chaleur n'a-
pas été excessive ; le jour le plus chaud,
à Neuchâtel, était le 24 août, avec 21°9,
et la plus haute température observée
était de 29°,1 dans l'après-midi dul4août.

— Les maisons d'horlogerie dont les
noms suivent , les seules maisons neuchâ-
teloises qui aient exposé à Amsterdam
dans le groupe de l'horlogerie , ont obtenu
des récompenses, savoir :

MM. Guye et Barbezat, au Locle, un
diplôme d'honneur ; Favre-Lebet, à Neu-
châtel, une médaille d'or; J. Calame-Ro-
bert , à la Chaux-de-Fonds, une médaille
d'argent ; A. Schwob et frère, à la Chaux-
de-Fonds, une mention honorable.

— Un cas de morve a été constaté
dans l'une des principales écuries du
Locle. Le cheval atteint a été abattu et
toutes les précautions sont prises pour
éviter la contagion. {National.)

— Suivant le LÀttoral, la surlangue
s'est déclarée dans le pâturage de la
Montagne Jacot et dans celui du Petit-
Cœurie, inspection de Rochefort.

— L'inauguration officielle du chemin
de fer régional du Val-de-Travers est
fixée à samedi prochain. Il y aura récep-
tion des invités à Travers, à Couvet et à
Fleurier, puis banquet à la gare de Fleu-
rier. Le soir, illumination du village de
Fleurier et cortège aux flambeaux.

NOUVELLES ÉTRANGÈRESRECOMMANDATION
Teinturerie , impression sur étoiles et blanchisserie cMmipe

de HENRI HAGER, à Morat.
Snccnrsale chez Mlle S. FAVARGER , magasin de modes,

à -Veueliâtel, rue de l'Hôpital 15.

Teinturerie et blanchisserie chimique pour linge et vêtements de messieurs et
dames, en tout genre, décousus ou non.

Les vêtements de messieurs peuvent, lorsque la couleur en a
passé, être ramenés à leur couleur primitive.

Les couvertures de lit en laine s'abîment ordinairement dans
les buanderies privées, de sorte qu'elles perdent de leur souplesse et de leur
chaleur. Aussi je recommande vivement mon établissement, qui est spécialement or-
ganisé à cet effet. — Prix : fr. 1»75 à fr. 3 par couverture. (H-1720-Y)

L'HELVETIA
Compagnie suisse d'assurances contre l'incendie, St-Gall,

(Capital social i 10,000,000 de francs)
se charge de toutes sortes d'assurances contre l'incendie à des primes fixes et mo-
diques.

Pour tous les renseignements possibles s'adresser à
MM. F. Machon , agent princi pal , rue du Trésor n° 9, à Neuchâtel.

Ul. Quinche-Sterchi. secrétaire munici pal, à Saint-Biaise.
Paul Ruedin , à Cressier.

J'offre dix francs à celui qui pourra
me renseigner sur la ou les personnes
malveillantes qui abîment les osiers sur
la grève du lac à Colombier.

Colombier, le 13 septembre 1883.
Ed. DUBOIS-FAVRE,

jardinier.

Attention !

Etant près de mon départ, je prie les
personnes qui auraient encore des récla-
mations à me faire, de me les adresser
jusqu'au 20 courant, ainsi que celles qui
me doivent, de régler leurs comptes. —
Les emballages non rendus jusqu 'à cette
date seront facturés.

Neuchâtel, le 15 Septembre 1883.
Pr W. BRUNN ER -KOLLEE ,

L. BRUNKER .
Sablons, n° IO.

Attention !

_-_>!_-_¦

Neuchâtel et Marin.
Le soussigné, pour répondre à un vœu

généralement exprimé, a l'avantage d'in-
former le public qu'il a organisé de Neu-
châtel à Marin , et vice versa, un service
d'omnibus qui a commencé le 15 cou-
rant.

Il recommande cette entreprise à la
sollicitude du public. — Toutes les com-
missions pour cette direction seront
ponctuellement exécutées.

Adolphe BERGER.

Stations des départs :
SKJ-RIlf

hôtel du Poisson, mat. 8 h., soir 2 h.
-VEUCMATEI.

hôtel du Vaisseau, mat. 11 h.., soir 6 la..
STATIONS INTERMÉDIAIRES :

Mail, brasserie du bas du Mail. —
Monruz, restaurant Zwahlen. — Hau-
terive, restaurant du Port. — Saint-
Blaise, hôtel du Cheval blanc.

Le trajet se fait en une heure.

Prix des places :
Neuchàtel-Mail . . — 20 c.

» Monruz . — 40 c.
» St-Blaise . — 60 c.
» Marin . . — 80 c.

L'omnibus contient douze places.

SERVICE D 'OMNIBUS

Monsieur Joseph Menoud , Messieurs Henri et
Robert Menoud , Madame Bays, à Bulle , et Monsieur
Baumgartner , à Romont , ont la douleur d'annoncer
à leurs amis et connaissances, la mort de leur
chère épouse , mère et sœur,

Mme Catherine MENOUD née BAUMGARTNER ,
que Dieu a retirée à Lui , aujourd'hui , dans sa
ÔO"" année, après une pénible maladie.

Neuchâtel , le 17 septembre 1883.
L'ensevelissement aura lieu mercredi 19 cou-

rant , à 11 heures du matin.
Domicile mortuaire : Rue Saint-Maurice n° 11.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Les membres de la Société de gymnasti que
«P ATRIE » sont priés d'assister, mercredi 19 sep-
tembre 1883, à 11 heures du matin , au convoi
funèbre de

Madame Catherine MENOUD ,
mère de Monsieur Robert Menoud , leur collègue.

Domicile mortuaire : Rue Saint-Maurice n° 11.
__ COMITÉ.

Kastahn près Grôvesmuhle, 22 janvier
1883. — Je me sers depuis un an dans
ma maison de vos précieuses pilules
suisses, et n'ai pas eu cette année d'au-
tres comptes de pharmacie à solder. Je
tiens donc les pilules suisses pour un re-
mède de famille essentiellement bon mar-
ché et d'une efficacité éprouvée. Je le re-
commande chaudement à tous les pères
de familles économes. Veuillez agréer,
etc., etc. J. WILLWATÈR.
A. M. Rich. Brandt ,pharmacien ,à Zurich

{Suisse).

Une excellente Caisse d'épargne.


